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Le Dr, Voeleker envint ensuite à iléter- il faut aussi prendre un considération la
miner la voleur nutritive de -es diffrents ls grande proril d'au qui existe dlotsécliantillons. Dans ce cas, il n'eut éganil li paille .1rt tte eau aide à rendra la
qu'à la quantitè de nitrogène qui y était nourr5tire lusolublo et plus aisérl digérer
conîtenune, ce gaz étanut regardé comme par l'animal. OU trouve qu'un égal poids
l'ingrédient le plus important dans l'esti- du pille et dl gri vets contient plus
niation d'une variété particulière quelconque d'azote, plus de suire et plus (e gomne,
d'alimens. Il donne au corps de. l'avoine comme ausi plus d'eau ; dj soite qu'u
oi est contenu le nitrogène le nom gértêri- mineieîaps qu'il est plus il est
que de protéine, ce nom s'Appliquant à une aussi plue aisément afsimilé et dic'é par
classe de corps qui contient à peu près autant l'animal. Ce dernier point est plus impor.
de nitrogène, et qui est à peu près aussi tant qu'un ne se l'iningine communément.
umirrissant . comme la viande maigre, lors- De deux espèces d'alirtens contenant de
qu'elle est sûche. lazote en égale quantité, l'une petit être bienLe:s proportions, on les tant pour cent, ttupèrierre à l'autre daim ses eflets, par la
obtenues par lu Dr. Vouleker, ont été comme seule raison qu'elle Irntêtredigérée, plus fi-
suit cilement ; tandis qu'ae grande partie de
SAvoINEA ITIIET M n sUTATs autre et r par le corps de 'nimal

Isans altérntion.
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G1rainl, 1à 30 pour cent decomposés deprotóline,
Paeuilb 846. '' %

Il. AVOINE COUPE vr.I'e.
Crnin, 17 87 pour cent, de composés do protéine.
'aille, 21 10. j'

Le No. Ir. fut coupé quinr.d la tige et li
Fne étaient encore absolumr.t vertes, et le
grain laiteux, mais complètement formé.
Lui leux échantilons furent coupés dans leålnmi temprr1 s, l'avoine verte ayant été sermLe
environ un mois plus tard que Patre.

Les conclusions à tirer' ds résultats di-
dessrs ne sont pas seulement intéressantes
sous le point de rue scientifique, mais encore
très irlporta ntes dans la pratique.

1. On voit, on comparant les nombres pour
la. paille mûre et non mûre, que la derniiÙre
cOntient 31r pour cent de plus de initrogène,
ou aznte, qie la première.

2. Que le grain non mûr contient aussi
pls (le nitrogène. Ce résultat pert paraitre

mais il s'explique par le fait, que
l'avuine verte, quoique n'ayant pas atteint
sou entier aceroissement, a néanmoins reçu
le plus grande partie de ses composés azoti-
ques, et que l'eccroissement arqris en rntris-
sant, (lit avoir consisté principalement en
nnidlon et autres corps non nlitrogries.

En outre des lirts établis parI ces annlyses,
1mi t so rappelcr que la paille verte est

aussi beaucoui plus riche on amidon, goa-
me, sucre, et autres composés de la armme
naurtre, tous nrUtritif's et faciles à digérer,
mais qui, en irmûrissant, sb connrtisseîrt, pour
la plîs grande partie, 'n fibri ligneuse.

LA r rNTAXIS Di' C.ERMONT 'La ville de
Cleirnnt p tsie une nraine qui jouit île la
smaguièe propriété de pétrifier touies les stib.
stances égitales oiu animales.~On 1nous a 
montre une collection frort curieu(se de fleurs,
de fruits, d'oiseaux et d quadrupèdes larfai-
tenient solides, et qui n'étaient pas sournIs
depuis plus d'un n à l'action de cette eau
renaruble. Une Pétrinication ênorme, un
vrai rrrrher de plus de cinquanie pieds de.ro
s'est foriè aux dépends de la frntaine, et par
suite de ses dépÔts surccessifs. Les corps qu'on
y pilnge n*'prouvent aucune altéraicon dans
leur corpoi4tion intérieure ; ils se recouvrent
serulement d'une espèce de cristallisalionr terne
et grisâtre, dont l'épaisserur augmente insensi-
blement, et finit par former autour d'euk ir
enduit impénétrable. Un bSuf entier était
exposù et déjà ù muitié pétrif't, le jiur de
notre visite à la frntaine. Plusieurc chevaux
l'ont été prérédemment et contribuont aujour-
il roi à l'a emberllissemenrt du j:rdin qui envi-
ronne la so'urce.-Journal Français.

La correspondant Parisien du Globe de Londres
dit que M. Dlusseau a découvert un liquide dans
lequel en faisant tremper le blé vingt-quatre
heures avant de la semer, la terre produira, sans
engrais, un sixière d plus qu'avant, avec un
rich engrais. Sur une terro bien engraissée la
semence ainsi préparée produira le double. M.
Dusseau a obteiu un brevet d'invention.


